
Habitants Catholiques Romains de différents Etats , dans la Province de

i^uebec en Canada.

^ u R o L

a pris plaîfîr à combler vos fidèles & Loyaux Sujets Canadiens ; Les démarches

dans notre Province , &; le petit nombre de nouveaux qui fe font joint à eux

,

, nous pemiettra de nous profterner de rechef au pied de fon Trône
, pour

ire paflèr à VOTRE MAJESTE'; deux objets ont eu l'unanimité de nos

)uveaux Sujets , comme pour tous les Peuples du monde , le point eflèntiel de

rofité de notre Souverain nous infpiroit, nous «fpérions & nous efpérons encore que

faires pour la perpétuer dans notre Colonie ; nous avons , trés-gracieux Souverain,

es & Miffions de notre Province ; des Régents & des Profefîeurs de cette Claflè

ferts ; de ce défaut provient l'ignorance , & de là , la dépravation des moeurs,

de Votre Clémence Royale, la liberté de tirer de l'Europe, des Perfonncs

, que , fous quelque forme de Cxouvernement ,
qu'il pîairoit à VOTRE

s Canadiens Catholiques
, jouiiTent indiilinûemcnt de tous les Privilèges,

es jouifTent dans toutes les parties du Globe foumiles à votre Emf ire. De ce

^oir dans le Confeil Légiflatif de notre Province, un plus grand nombre de

:elui qu'ils trompofent ; de Perfonnes expertes dans nos Coutumes , qui , devant

lous en feroient plus efficacement reflentir les avantages , fuivant les intentions

royé.

ment înftruit des Loix 8c Conilitutions Britaniques , ne croit pas devoir

i inconnues ; il doit au contraire , 8c telle eft l'opinion de vos Suppliants , s'en

Souverain , qui lait mieux le Gouvernement qui convient à fes Sujets , & les

'RE MAJESTE'' , que nous ne participons en aucune manière aux Demandes
3uveaux j d^t le nombre , ^ égard à celui quicompofe notre Province, ne

i

de notre Colonie n'a point été confultée.

fidérer , que la Chambre d'Affemblée n'ell: point le vœu unanime , ni le défn*

I


